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Avertissement 

Pour une meilleure lisibilité, la légende adoptée pour définir régiments, bataillons et compagnies est 

en principe toujours la même. Elle fait l’objet du tableau ci-après. 
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Situation le 8 mars 1944 

Recréé le 1er novembre 1940 à Marrakech après son anéantissement durant la campagne de France, 

le 2e RTM à trois bataillons tient garnison à Marrakech, Mogador et Agadir. 

Le 9 novembre 1942 parti de Marrakech, le 1/2e RTM tente de bloquer la progression des Américains, 

débarqués à Safi la veille dans le cadre de l’opération Torch et marchant sur Casablanca. Le bataillon 

est totalement neutralisé par l’aviation américaine. 

En mars 1943, le régiment avait été intégré à la 3e division marocaine qui devient, le 1er juin 1943, la 4e 

division marocaine de montagne (DMM). 

Le 22 juin 1943, les unités de la 4e DMM font mouvement vers l’Algérie pour y conduire instruction et 

entraînement à tous les niveaux. Initialement dans le triangle Turenne1, Tlemcen, Sebdou (au sud-

ouest d’Oran), la division (moins les éléments partis en Corse) fait mouvement, le 1er octobre 1943, sur 

la région d’Alger. 

Prévue être engagée en Italie, l’entraînement de la 4e DMM est orienté à partir de début janvier 1944 

vers les opérations en montagne. 

Entre le 15 et le 22 février 1944, les éléments du 2e RTM embarquent à Alger et font mouvement par 

voie maritime sur Naples. Le régiment se regroupe à Aversa (15 km nord de Naples). 

Le 7 mars, le 2e RTM est mis à la disposition de la 3e DIA. 

Evolution du régiment pendant la campagne 

Le 4 juin 1944, pour compenser les pertes en effectifs, le 3/2e RTM est dissous et ses effectifs répartis 

dans les deux autres bataillons. Le 2/2e RTM devient le 3/2e RTM et le 2/9e RTA, affecté au régiment, 

devient le 2/2e RTM. 

 Avant le 4/06/1944 Après le 4/06/1944 

1er bataillon 1/2e RTM (Diebold) 1/2e RTM (Diebold) 

2e bataillon 2/2e RTM (Grimal) 2/9e RTA (Gauthier) 

3e bataillon 3/2e RTM (de Susbielle) 2/2e RTM (Grimal) 

Le 1er juillet 1944, le 2e RTM devient le 2e RMTMA (régiment mixte de tirailleurs marocains et algériens) 

mais, dans les faits, cette nouvelle appellation ne sera pratiquement jamais utilisée. 

                                                           
1 Actuellement « Sabra » 
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Déroulement des opérations2 

1. En secteur, 8 mars au 10 mai 1944 
Dans la nuit du 7 au 8 mars, le 2e RTM (moins le 1/2e RTM) relève le 3e RTA sur le Belvédère, dans le 

sous-secteur du Colle Abate. Il tient ce secteur agité jusqu’au 22 mars, date à laquelle il est relevé par 

le 3e RTA. 

Entre le 22 et le 26 mars, le 2e RTM relève les 18e et 28e brigades de Guards britanniques dans la tête 

de pont du Garigliano. Il tient le sous-secteur sud (monts Fuga et Furlito) à 3 km au nord-est de 

Castelforte. 

2. La campagne de printemps, 10 mai au 5 juin 1944 

 

Le 10 mai, les unités se mettent en place sur leur ligne de départ. L’heure H a été fixée au 11 mai à 

23h00. Le 2e RTM, agissant au sein du groupement Louchet (2e RTM, 6e RTM et 1/4e RTT) est chargé 

dans la première phase de l’action de rupture en direction du Monte Ceschito, son attaque ne devant 

débuter que le 12 mai à l’aube (2e temps de la 1re phase). 

                                                           
2 Le déroulement donné ci-après ne relate que les combats du 2e RTM. Pour avoir une vision plus générale de la 

campagne d’Italie, se reporter au document de synthèse sur la participation des régiments de tirailleurs dans la 

campagne d’Italie 1943-1944, disponible sur le site. 
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2.1. Bataille du Garigliano, la rupture, 12 au 13 mai 
Le 12 mai à l’aube, débouchant de la ligne Monte Fuga, 

Monte Furlito, le 1er échelon du régiment (1/2e RTM et 3/2e 

RTM) se heurte, vers 05h00, au 1/191e IR qui tient 

fermement la crête de Tolarzo et réagit de manière agressive 

par des contre-attaques. La situation ne présente aucune 

amélioration sensible pendant la journée. 

Le 13 mai, la conquête du col de Crisano au nord par le 3/6e 

RTM puis son rabattement vers le sud débloque la situation 

du 2e RTM qui, dans l’après-midi, progresse jusqu’au Rivo 

Grande en réduisant les résistances ennemies. 

2.2. L’exploitation jusqu’à Pico, 14 au 21 mai 
Le 14 mai, pendant que le 2e RTM (moins le 2/2e RTM), au sein du groupement Louchet, nettoie toute 

la zone du Rivo Grande, le 2/2e RTM est intégré au groupement Bondis (1/1er RTM, 2/2e RTM, 3e GTM) 

chargé d’exploiter vers l’ouest, en liaison avec le groupement Guillaume. 

Après avoir réduit quelques éléments isolés sur la ligne de débouché, entre le col de Crisano et le 

Monte Ceschito, le groupement Bondis franchit à 08h30 la route Castelforte, Coreno, Ausonia puis est 

arrêté dans l’après-midi par des résistances ennemies à Massa Valente. 

Le 15 mai, tandis que le groupement Louchet nettoie la région est de l’Ausente, le groupement Bondis 

escalade le massif de la Fammera et atteint le Monte Chiavica en fin d’après-midi. 

 

Le 16 mai, le groupement Bondis progresse dans la région du Monte Finitizie et se prépare à occuper 

le Monte Lago, condition nécessaire pour aborder Esperia. 

En vue de l’action à venir, le 2e RTM est rattaché au groupement Bondis. 
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Le 17 mai, le groupement Bondis, en liaison à droite avec la 3e DIA (7e RTA) s’empare de vive force du 

Monte Lago. A 11h00, l’ennemi évacue Esperia. Ayant reçu l’ordre d’obliquer vers Pico, le groupement 

Bondis s’empare en fin de journée et dans le courant de la nuit de la Casa San Martino, du Monte 

Cavallara. En fin de journée, le 3/2e RTM rejoint le groupement Bondis. 

Le 18 mai, le groupement Bondis s’empare de la Madonna Montevetro, en est chassé par une contre-

attaque et reprend cette crête entre 16h00 et 19h00. Au cours de l’après-midi, il occupe les Monte 

Fumone et Vaccaro.  

 

Le 19 mai, la prise de Pico étant confiée à la 3e DIA, les groupements du corps de montagne sont 

orientés en direction de Pastena. Le groupement Bondis occupe le Punte Savino mais ne peut en 

déboucher. L’aile droite du groupement est relevée par la 3e DIA sur le Punto Savino et la Madonna 

Montevetro. L’aile gauche progresse par le Morrone del Sarracino mais est arrêté par une vive 

résistance en avant de Serra del Lago. 

Le 20 mai, le groupement Bondis dépasse Serra del Lago et occupe le Monte Fontanino en fin de 

journée. Le soir, le 1/2e RTM passe en réserve du corps de montagne. 

Le 21 mai, le groupement Bondis (1/1er RTM, 3e GTM et 2e RTM [moins le 1/2e RTM]) occupe à 09h00 

le Monticelli di San Onofrio et les versants sud du massif du Pastenese. L’attaque sur le carrefour de 

routes à l’ouest, lancée à 18h15, ne parvient pas à déloger l’ennemi. 

Note : pour cette période du 14 au 21 mai, les documents en ma possession (faute d’avoir pu consulter 

les JMO) ne m’ont pas permis de préciser les actions de chaque bataillon au sein de l’action d’ensemble 

du groupement Bondis dans lequel se trouvaient des bataillons du 2e RTM. Les textes des citations 

présentés en fin de document permettent de pallier partiellement ce manque d’information mais, 

rédigés après les faits, ils souffrent parfois d’erreurs de toponymie ou de dates. 
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2.3. La marche sur Rome, 22 au 28 mai 
Le 22 mai, le groupement Bondis, agissant en liaison avec la 3e DIA, progresse vers Pastena et attaque 

le Monte Castello (2/2e RTM). Deux très violentes contre-attaques ennemies obligent à reculer jusqu’à 

la route Pico, Campodimele. 

Le 23 mai, le 1/2e RTM sur camions est rattaché au groupement blindé Louchet qui doit pousser le 

plus rapidement possible sur Castro dei Vosci par la route Vallecorsa. Débouchant à 09h45 de Lenola, 

son avance est difficile, gênée par les destructions et par la vigueur de la défense des éléments 

retardateurs ennemis. Le soir, il est encore à 3 km au sud de Vallecorsa. 

Le groupement Bondis participe avec son sous groupement de gauche à la prise du Monte Schierano 

(3/2e RTM) pendant que son sous groupement de droite reprend le Monte Castello (2/2e RTM) à 14h00 

et pousse jusqu’au Colle Cocco où il est relevé par la 2e DIM. 

Le 24 mai, le groupement Louchet, malgré la vive résistance de l’ennemi, prend pied dans la partie 

sud de Vallecorsa et la Dagona. 

Le groupement Bondis relève le groupement Guillaume sur le Monte Schierano puis s’empare, à 

09h00, du Cima Alta et du Monte Cerreto. Il lance, dans l’après-midi, des patrouilles vers le Colle Santa 

Lucia. 

Le 25 mai, le groupement Louchet achève à 07h00 la conquête de Vallecorsa et pousse en direction 

de Castro dei Vosci. A 18h00 l’infanterie est au km 20 entre Vallecorsa et Castro dei Vosci tandis que 

les chars sont arrêtés 3 km au nord de Vallecorsa. 

Le groupement Bondis s’empare du Colle Santa Lucia à 07h00, et poursuit en direction de Castro dei 

Volsci ; il s’empare du Monte Calvo à 12h00, du Monte Calvilli (3/2e RTM), du Cimotta Erta et pousse 

une reconnaissance vers le Monte Caruso. 
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Le 26 mai, le groupement Louchet atteint le nœud routier situé à 1 km au sud-ouest de Castro dei 

Vosci et bifurque vers l’ouest, sur Prossedi par Amaseno. Il laisse le 1/2e RTM au carrefour pour la 

défense de la trouée de Castro dei Vosci. A 16h00, le bataillon est violemment attaqué par de 

l’infanterie appuyée par une importante artillerie. Une intervention du sous groupement Cherrière 

permet d’écarter la menace. 

Le groupement Bondis, relevé sur le Monte Caruso par la 2e DIM, relève lui-même le sous groupement 

Cherrière sur le Monte Rotondo. Après avoir nettoyé ce massif (3/2e RTM), il prend sous son 

commandement le 1/2e RTM. 
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Le 27 mai, le groupement Bondis tient le Monte Rotondo et verrouille la trouée de Castro dei Vosci. 

Des éléments légers envoyés en reconnaissance trouvent la localité inoccupée et s’y installent à 10h15. 

Ces éléments sont relevés à 12h00 par la 2e DIM. Les pentes nord-est du Campo di Lupino, saisi le matin 

même par le 1/6e RTM, sont nettoyées dans l’après-midi. 

Le 28 mai, le groupement Bondis, qui tient la trouée de Castro dei Vosci, est relevé dans la journée 

par la 2e DIM et passe en réserve de division au sud-ouest de Prossedi. 

3. La campagne d’été, 10 juin au 21 juillet 1944 
A partir du 3 juin, le corps de montagne étant placé en réserve du corps expéditionnaire français, le 2e 

RTM se recoupe dans la région de Roccagorga. 

3.1. Jusqu’à Sienne, 15 juin au 2 juillet 
Le 15 juin, réorganisé suite à la dissolution du 3/2e RTM 

et son remplacement par le 2/9e RTA, le régiment fait 

mouvement vers la région de Frascati (17 km au sud-est 

de Rome). 

Le 23 juin, le régiment débute son mouvement vers la 

zone de regroupement à hauteur de la rocade Santa 

Fiora, Piancastagnaio. 

Le 26 juin, l’ennemi ayant décroché devant la 3e DIA que 

la 4e DMM doit relever, le régiment rejoint la nouvelle 

zone de regroupement à hauteur de la ligne Montenero, 

Montelaterone. La relève par dépassement est prévue 

pour le 2 juillet. 

Le 1er juillet, le 2e RTM est regroupé dans la région Frosini, Monticiano. 

3.2. Les combats au nord-nord-ouest de Sienne, 3 au 21 juillet 
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La progression jusqu’à la route 68, 3 au 7 juillet 
Le 3 juillet, le régiment s’engage à l’ouest de Sienne, entre le groupement Guillaume et le groupement 

Linarès (3e RTA). Il occupe le Monte Maggio en fin de journée. 

Le 4 juillet, marchant en direction de Colle di Val d’Elsa, le 2e RTM atteint Colle del Bosco et les abords 

sud d’Abadia. 

Le 5 juillet, en arrivant à proximité de la 

route n° 68, le régiment tombe sur une 

forte résistance qui interdit toute 

progression. Le soir, il est bloqué à 

hauteur de la ligne : lisières sud de San 

Andrea, abords du carrefour du 

Belvédère, Staggia. 

Le 6 juillet, le régiment maintien ses 

positions malgré deux violentes contre-

attaques ennemies (infanterie appuyée 

par des chars et de l’artillerie) à 11h00 

et à 13h00.  

L’action offensive, envisagée dès la 

veille pour rompre la résistance, est 

lancée par le 2e RTM à 15h00. 

Bénéficiant de l’appui de l’artillerie de la 

division et de la 2e DIM, le régiment 

manœuvrant par l’Est s’empare du 

carrefour du Belvédère et de la crête 1 km au nord.  

Les pertes sont sévères mais celles de l’ennemi le sont aussi et il décroche dans la nuit du 6 au 7 juillet. 

Le 7 juillet, cherchant à conserver le contact avec l’ennemi en repli, le régiment franchit la route 68 

dès l’aube, entre dans Colle di Val d’Elsa vers midi, nettoie la localité et ses abords ; à l’est, il contrôle 

villa Plini et la crête entre les routes n° 2 et 68. 

La manœuvre de San Gimignano, 8 au 13 juillet 
Le 8 juillet, face à une défense un peu moins active, le régiment progressant en direction de Poggibonsi 

s’empare de Castiglione à 14h00 et du Monte Cuccheri à 17h00. 

Le 9 juillet, le contact se durcit et la progression devient impossible. Une opération est préparée pour 

faire tomber le verrou de San Gemignano par l’ouest.  

Le 10 juillet, le 2e RTM agissant en flanc garde de l’action ouest progresse simultanément : vers 

Bibbiano en occupant le Colle Pino (1 km à l’est), et vers le nord en occupant Poggio a Leccio. 

Le 11 juillet, le 2e RTM exécute à 15h00 un coup de main sur la cote 218 qu’il enlève et occupe la cote 

187 (Colle Valli), juste au sud-est. Mais, à 17h00, considérant ces observatoires comme importants, les 

Allemands contre-attaquent et reprennent ces deux hauteurs. 
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Le 12 juillet, toujours au contact de l’ennemi 

devant les cotes 187 et 218, le régiment 

progresse un peu au nord de Poggio a Leccio. 

Le 13 juillet, la prise de San Gemignano 

débloque la progression du 2e RTM qui 

atteint (3/2e RTM) Montemorli et San 

Lucchese en fin de soirée. 

La progression vers Certaldo, 14 au 

21 juillet 
Le 14 juillet, le 2e RTM occupe Poggibonsi 

vers 09h00 et échelonne des éléments vers le 

nord-ouest, le long de l’Elsa jusqu’à Coltrine. 

Le 15 juillet, le dispositif est étendu au nord-ouest jusqu’à Cusona. 

Le 16 juillet, deux contre-attaques 

allemandes sur Poggibonsi, à 04h00 et à 

09h00, sont repoussées. 

Le 18 juillet, l’ennemi s’étant replié vers le 

nord et alors que la relève par une brigade 

hindoue est attendue, le régiment, 

traversant l’Elsa et progressant au nord de 

Poggibonsi, atteint et occupe la ligne Vico 

d’Elsa, Poppiano, San Appiano. 

Le 19 juillet, après avoir progressé jusqu’à 

la rive sud de l’Agliena et occupé Fatisco, 

San Michele et San Donnino, le régiment 

réalise le dispositif prévu pour la relève, à 

savoir un seul bataillon en ligne : le 3/2e 

RTM. 

Le 20 juillet, en dépit d’une certaine 

résistance de l’ennemi, le 3/2e RTM 

franchit l’Agliena. Le même jour, à Sienne, 

le drapeau du régiment est décoré de la 

croix de guerre avec palme. 

Le 21 juillet, le 3/2e RTM est relevé par le 

3/8e Pundjab (19e brigade hindoue de la 8e 

DI hindoue). 

Note : pour cette période du 3 au 21 juillet, les documents en ma possession (faute d’avoir pu consulter 

les JMO) ne m’ont pas permis de préciser la part de chaque bataillon dans l’action d’ensemble du 

régiment. 
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A partir du 23 juillet, le régiment fait mouvement sur la nouvelle zone de regroupement de la division, 

dans la région de Sessa Aurunca, Roccamonfina (50 km au NO de Naples). 

 

  



 

Deuxième guerre mondiale Page 13 
Italie 1943-1944 2e RTM 

Récapitulatif des principaux engagements des bataillons 

Localisation Dates 1/2e RTM 2/2e RTM 3/2e RTM 

Secteur du Colle Abate 8 au 22 mars 

Tête de pont du Garigliano 26 mars au 10 mai 

Campagne de printemps : 10 mai au 5 juin 

Bataille du Garigliano 11 au 14 mai 

Tolarzo 12 & 13 mai X  X 

Rivo Grande 13 & 14 mai X  X 

Exploitation jusqu’à Pico 14 au 21 mai 

Fammera 15 mai  X  

Monte Lago 17 mai  X  

Monte Fumone & Vaccaro 18 mai   X 

Monte Pastenese 21 mai  X  

Marche sur Rome 22 au 28 mai 

Monte Castello 22 & 23 mai  X  

Monte Schierano 23 mai   X 

Vallecorsa 24 & 25 mai X   

Monte Calvilli 25 mai   X 

Monte Rotondo 26 mai   X 

Castro dei Vosci 26 mai X   

Campagne d’été : 10 juin au 23 juillet 

Combats au NNO de Sienne 3 au 21 juillet 

Monte Maggio 3 juillet X 

Colle di Val d’Elsa 5, 6 & 7 juillet X 

Castiglione 8 juillet X 

Cotes 187 et 218 11 & 12 juillet X 

Poggibonsi 16 juillet X 

 

  



 

Deuxième guerre mondiale Page 14 
Italie 1943-1944 2e RTM 

Après la campagne 

A partir du 1er août, le 2e RTM est regroupé dans la région Torano, Casafredi. 

Le 15 août 1944, le 2e RTM est dissous : 

- Le bataillon de commandement (EM, CHR, CAC, CM) est dissous ; le personnel recomplète le 

1/2e RTM, le 1er RTM et le 6e RTM ; une fraction constitue la compagnie de garde du QG du 1er 

CA. La compagnie de mortiers passe en entier au 1er RTA. Le matériel est affecté aux UR du 1er 

RTA. 

- Le 1/2e RTM est transféré en entier au 6e RTM et devient unité de tradition du 2e RTM avec 

drapeau, garde et nouba ; il devient le 3/6e RTM. 

- Le 2/2e RTM (ex 2/9e RTA) passe en totalité au 1er RTA et devient unité de tradition du 9e RTA ; 

il devient le 1/1er RTA 

- Le 3/2e RTM est dissous ; son personnel recomplète le 1/2e RTM, le 1er RTM et le 6e RTM ; une 

fraction constitue une compagnie de garde du QG de la 4e DMM ; le matériel passe au 2/1er 

RTA. 

Etats d’encadrement 

2e RTM 
Chef de corps 

- Colonel Buot de l’Epine ; chef de bataillon Cornet le 4/07/1946 ; colonel Deleuze le 15/07/1944 

au 24/08/1944 (prend à cette date le commandement du 1er RTM) 

Bataillons 

- 1/2e RTM : chef de bataillon Diebold 

- 2/2e RTM : chef de bataillon Grimal 

- 3/2e RTM : chef de bataillon de Susbielle ; chef de bataillon Gauthier ; chef de bataillon 

Lenormand 
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Texte des citations à l’ordre de l’armée obtenues par les 

différentes unités 

2e RTM 
« Ardemment animé et instruit par le colonel Buot de l’Epine, le 2e RTM s’est, dès son premier contact 

avec l’ennemi, montré une magnifique unité guerrière.  

Entré en secteur défensif devant Terelle, a repoussé plusieurs attaques, rejetant l’adversaire et lui 

faisant des prisonniers. 

A tenu et a organisé un large sous-secteur dans la tête de pont du Garigliano préparant l’offensive, 

puis s’est résolument lancé au combat de rupture contre une position puissamment organisée. Fixant 

l’ennemi, refoulant ses contre-attaques puis le manœuvrant et nettoyant sa position, a annihilé sa 

défense, lui capturant en grande quantité personnel et matériel canons, mortiers, mitrailleuses et 

lance-flammes. 

Lancé en poursuite, a, par ses éléments intégrés successivement dans les groupements tactiques, pris 

pied le premier sur la falaise du Fammera, participant à la conquête du massif montagneux des 

Aurunci, occupé les monts del Lago et Rotondo, conquis les monts Pastenese et Castello, assuré en 

dépit des contre-attaques ennemies devant Castro dei Vosci le passage des éléments motorisés de la 

division ; a enlevé de haute lutte les agglomérations de Lenola, Vallecorsa, Montelanico et contribué 

enfin à la chute de Carpineto. 

Malgré ses fatigues et ses pertes, au cours de vingt jours de combat et d’efforts, le 2e RTM a rompu les 

organisations ennemies, progressé de 75 km sous le feu de l’adversaire, lui infligeant de sanglantes 

pertes, lui capturant environ 700 prisonniers dont un chef de bataillon et 17 officiers, lui prenant ou 

lui détruisant un matériel considérable. » (Ordre général n° 130 du 22 juillet 1944) 

3/2e RTM 
« Bataillon magnifique de tradition et de bravoure, sous les ordres du chef de bataillon de Susbielle. 

Dans la bataille pour Rome, s’est lancé avec un admirable esprit de sacrifice à l’attaque des positions 

ennemies les plus âprement défendues. 

A mené des combats de rupture les 12 et 13 mai devant Delarzo, le 21 mai devant le mont Farnese, 

brisant la résistance ennemie et l’obligeant à rompre. A participé à la conquête des monts Aurunci, 

prenant pied, le 19 mai sur le Fumare et le Vaccaro, le 25 mai sur la Calvilli, le 26 mai sur le Rotondo. 

A mené la bataille jusqu’au bout et a dû être finalement dissous à la suite des lourdes pertes qu’il avait 

subies après avoir montré l’exemple de mâle héroïsme et d’abnégation totale. » (Ordre général n° 130 

du 22 juillet 1944) 
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Sources 

Guerre 1939-1945 - Les grandes unités françaises - historiques succincts (volume 4), rédigés par le 

service historique de l’armée de terre 

Le corps expéditionnaire français en Italie 1943-1944 (volume 1 et 2), par le lieutenant-colonel Boulle, 

imprimerie nationale (1971 et 1973) 

Le corps expéditionnaire français dans la campagne d’Italie, par le colonel Goutard, aux éditions 

Lavauzelle (1947) 

L’armée de la victoire, tome 2 : de Naples à l’île d’Elbe 1943-1944 par Paul Gaujac, aux éditions 

Lavauzelle (1985) 

Revue historique de l’armée n° 1952/3 

La 4e DMM, imprimé à Mulhouse (1945)1 


